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La persécution de France

VENTE DU MOBILIER DES FRANCISCAINS

M. Le Roux, avoué à Saint-Brieuc, mandataire de M. Le 
Duez, liquidateur général de la Congrégation des Franciscains 
a fait procéder le 10 février, en vertu d’une ordonnance ren
due par le président du tribunal, à la vente du mobilier con
tenu dans l’établissement de la rue du Parc.

Une trentaine de personnes seulement assistaient à la vente. 
Quelques revendeurs seuls ont osé acheter. La vente n’a pro
duit qu’une somme dérisoire. Un fourneau de 800 fr. a été 
vendu 5 fr. Une bibliothèque de 2,480 volumes a trouvé pre
neur à 46 fr. Tout le contenu d’une chapelle: confessionnaux, 
autels, chaises, tableaux, etc.... a été adjugé 2 fr. — G. C.

La philosophie des cartes

Un vieil ouvrage de Saint-Fois, Essais historiques sur 
Paris, publié en 1765, donne les très curieux aperçus philoso
phiques qui suivent, assurément bien peu soupçonnés par les 
amateurs du jeu de cartes :

Une dissertation, que je crois du père Daniel, prouve, dit l’au
teur, qu’il est symbolique, allégorique, politique, historique, et 
qu’il renferme des maximes très importantes sur la guerre et 
le gouvernement. « As » est un mot latin qui signifie une pièce 
de monnaie, du bien, des richesses. Les « As » au piquet, ont 
la primauté, même sur les rois, pour marquer que l’argent est 
le nerf de la guerre et que, lorsqu’un roi n’en a pas, sa puissance 
est bien faible. Le « Trèfle », herbe si commune dans les prai
ries, signifie qu’un général ne doit jamais camper son armée 
en des lieux où le fourrage peut lui manquer et où il serait 
difficile d’en transporter. Les « Piques » et les » Carreaux » dési
gnent les magasins d’armes qui doivent être toujours bien four
nis ; les « Carreaux » étaient des espèces de flèches fortes et 
pesantes, qu’on tirait avec l'arbalète, et qu’on nommait ainsi 
parce que le fer en était carré. Les « Cœurs » représentent le 
courage des chefs et des soldats. David, Alexandre, César et


